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Le mot du président 
Salut les riders de puffs (c’était la semaine passée ça), salut la guindaille et 

salut l’EPL ! 

J’espère que vos examens se sont bien passés et que vous avez passé une 

semaine de folie pour fêter ça. Pour ma part, je me suis baladé dans la puff’ 

des Menuires pendant une petite semaine, en intercalant çà et là quelques 

after-skis et soirées futs en tout genre. 

Mais quel plaisir d’être de nouveau avec vous et de reprendre la rédaction 

des premières pages de votre mardimadaire préféré pour vous raconter 

toutes les anecdotes croustillantes et les scoops les plus incroyables au sein 

de notre chère faculté. Et je peux vous dire qu’une semaine de ski, c’en est 

riche… 

Mais ce mot-ci ne sera pas un mot dédié aux scoops du ski, vous êtes déjà de 

trop à être au courant. Parlons plutôt du blocus et des examens (bouuuuuuh) 

mais surtout de comment et quelle quantité les gens boivent-ils en blocus ? 

Le type de personne le plus commun est celui « Je profite du blocus pour ne 

plus boire d’alcool, de toute façon je n’en ai pas vraiment besoin. » Et comme 

de fait, c’est le type de personne qui a généralement le plus de succès lors de 

la session. Pas d’éthanol pour embrouiller les pensées, peu importe la quanti-

té ingérée pendant la quadri, il est ready pour manger du syllabus et smasher 

ses exams. 

Le type suivant est « Si mon père mon propose un petit verre de vin rouge le 

samedi soir, pourquoi pas ». Pas du tout négatif pour l’étude, un petit verre 

de vin rouge de temps en temps, après une bonne journée de travail, et ac-

compagné d’un morceau de chocolat noir au coin de feu ne peut que per-

mettre de se relaxer et laisser à son cerveau over-rempli de se reposer 3 se-

condes. 

Le type suivant dégénère un peu, du genre « Je bois une bière (max) tous les 

midis pendant mon repas » Rien d’alarmant me direz-vous, une bière c’est 
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rien du tout. C’est vrai, néanmoins c’est peut-être mieux de laisser au peu de 

neurones qu’il nous reste des distances avec l’éthanol qu’ils côtoient déjà 

trop souvent. 

Puis pour celui-ci, ça part clairement en couille comme on dit. « Je vais boire 

un verre de temps en temps avec mes potes, même si je sais très bien (ou 

pas) que ça va déraper et que je vais foutre 2 jours à la poubelle ». Le coup 

classique quand vous manquez un peu de volonté et que vous avez du mal à 

vous y mettre. Si ça n’arrive qu’une fois pendant le blocus c’est surmontable, 

cependant gare à la répétition… 

Et pour celui-ci, je vous avoue que je n’ai pas de solution. « Je me brosse les 

dents dans une bière, bois mes céréales à l’amaretto, dîne des boulettes à la 

Chimay bleue, planque des tranches de citrons toutes les 3 pages de syllabus 

avec du sel pas loin et soupe avec du Grand Marnier aux crêpes ». Pas de 

réelle solution en vue ici, la solution semble légèrement critique. Heureuse-

ment pour nous ce genre est suffisamment rare, le dernier ayant été vu il y a 

quelques temps dans Louvain portant un manteau rouge. 

Cette liste n’est certainement pas exhaustive, mais en mélangeant plusieurs 

types cités plus hauts je suis sûr que vous vous y retrouverez, et que vos solu-

tions sont largement viables. 

Sur ces belles paroles, je vous laisse profiter de votre premier CM, première 

bière, première sortie et tout ce qui s’en suit, et vous dit à bientôt au CI pour 

admirer le tout nouveau bar et profiter de la bière fraîche qui coule désor-

mais dans les nouvelles conduites ! 

Maxime « Maxbo » Borlon, 146ème Président du Cercle Industriel 

Le mot du président 
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Editorial 
ETTTTTTTTTTTTTTT BONJOURRRRR TOUT LE MONDE ! 

Et oui on est déjà mardi, c’est bientôt le week-end ! C’est reparti 

pour un quadri de folie pour nous tous ! J’espère que vos exa-

mens ont bien été et que vous êtes chauds pour ce Q2 qui s’an-

nonce apocalyptique et anthologique ! J’en profite pour rappeler 

que ce quadri est celui de la mondialement connue REVUE des 

ingénieurs (par son humour incroyable) qui se déroulera cette 

année les 2,3 et 4 avril 2019.  

On est chaud vous divertir encore plus ce quadri qui commence 

sur les chapeaux de roue après cette semaine de vacances des 

plus reposantes lol. D’ailleurs en parlant de repos, savez-vous 

que des périodes de non-sommeil prolongées peuvent entrainer 

des hallucinations ? Après cette nuit je m’en suis rendu compte, 

et je peux vous dire que rêver de vacanciers qui me demandant 

dans quel bus ils doivent rentrer en me parlant en langage codé 

eh bien c’est le feu ! 

En revenant sur le ski, si vous n’étiez pas la, vous avez manqué 

un truc awesome, si vous étiez là vous êtes surement encore en 

PLS en lisant ces mots ! En effet, la semaine a déjà bien commen-

cé dans le car avec une belle taule qui a résulté pour certains en 

un trajet de type téléportation Belgique -> Ménuires ! 

On peut vous dire que la choppe a coulé à flots durant ce séjour, 

avec un nombre de 14 futs sur les 3 premiers jours de l’appart-

gnôle, 500L de choppes débités lors de la traditionnelle soirée 

futs du jeudi, ainsi que des dizaines de litre d’alcool qui ont pris 
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cher (sauf le rhum coca qui était infame) lors de la soirée cocktail     

(Petit entracte : furet vient d’avouer qu’il a croisé françois h. sur 

Tinder, aurait-il changé de bord ?) 

La choppe a coulé, mais il se dit que d’autres fluides, plutôt cor-

porels, auraient coulé de manières profuses. Enfin, c’est ce que 

la femme du sec-shop a pu remarquer vu qu’elle a augmenté 

comme par hasard ses prix de 5€ vers 7.5€ ! Et surtout parce 

qu’il paraitrait qu’un B aurait pissé sur la tête d’un M, qui donc 

se réveille et l’engueule, et le premier lui répond « C’est bien 

parce que t’es un pote hein, mais là je vais tout lâcher » , pour 

ensuite s’exécuter. C’est beau les potes (On notera que M s’était 

déjà fait pisser dessus avant par encore un autre pote) !  

Enfin, cette semaine on reprend la guindaille de manière assez 

agressive avec mardi pour certains la Programming Data Base 

pour les hommes bleu-blanc-noir, suivi d’une petite corona à 

10h du matin pour les plus vaillants qu’on agrémente au soir 

d’un souper avec nos potes de la chèvrerie, et on termine par un 

bon jeudi S1 on mange du pain !  

On vous laisse à la lecture, 

 et à la semaine prochaine 

Nous. 

Editorial 
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Connaissez-vous… 

Il est assez aisé de connaitre le folklore de sa région étant donné 

qu’on y vit qu’on y est très attaché (pays de Charleroi, c’est toi 

que je … #àremplirselonsespréférences) mais connaissez-vous 

les petits folklores locaux qui pullulent à travers la Belgique  

En réalité,  on ne va s’attarder que sur la Wallonie. Ce n’est pas 

que je ne comprends rien à la langue barbare du nord mais mon 

travail lent et empli d’embuches de journaliste serait ralenti par 

de longues journées passées à décortiquer des articles sur la VRT 

alors que je peux m’appuyer sur les magnifiques articles de RTL-

TVI ou de la DH qui parlent de tout et de rien. D’ailleurs, si vous 

avez le temps, allez voir la section commentaire de leurs articles 

où des vieux  quinquagénaires au chômage habitant la dorsale 

wallonne insultent à tout va et particulièrement les jeunes sur-

tout quand l’article a pour sujet le scoutisme ou la marche pour 

le climat. Je vais maintenant réaliser un petit aparté car ce sujet 

est trop gros pour ne pas être abordé !  

Premièrement, le scoutisme. Ce sera court  et (cir)concis car je 

ne vois pas où est le débat.  Le scoutisme apprend tellement aux 

jeunes que ses bénéfices surclassent largement les quelques dé-

fauts qu’il peut avoir.  Cet été, il y a eu des articles de rage de 

riverains car les scouts dévalisaient leurs magasins… Ai-je vrai-

ment besoin d’argumenter pou expliquer que c’est débile de râ-

ler pour ça? Il me semblait bien! 

Ensuite, parlons peu parlons climat. Voici un petit extrait de 

notre article qui était dédié à tous ceux qui partaient avec le ski 
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CI lors  de la semaine passée : 

« Il a neigé en Belgique cette année alors que la météo annon-

çait des températures avoisinant les 4000°C »  du coup le ré-

chauffement climatique est une vaste blague créée par les lob-

bys de l’énergie vertes et par les bobos gauchistes vegan qui 

mangent de l’herbe et qui vont à vélo à leur travail tout en fai-

sant de la permaculture dans leu jardin. BAHHHHH OUAIS la pré-

sence de neige est en effet une preuve de la non existence du 

réchauffement de la planète bande de cons. LA température 

d’un mois ou d’une année ne pèse en rien avec les prévisions du 

climat à long terme. Va donc t’acheter une vie, un esprit critique 

et renseigne toi sur le sujet avant de parler comme si tu connais-

sais la matière. Je vous rappelle donc simplement qu’une 

marche pour le climat est organisée le 14 février et que ce serait 

sympa d’y aller si l’avenir de notre jolie Terre vous tient à cœur. 

Après, par pitié, essayez de vous y rendre en train et non en jet 

privé qui crache 400 litres de kérosène par km parcouru. Et aus-

si, le MC DO et compagnie c’est bien bon mais c’est un peut hô-

pital charité de continuer à y aller sachant qu’ils dégomment la 

forêt amazonienne alors que d’un autre côté on marche pou r le 

climat. Quoiqu’il en soit les vieux rageux qui disent qu’on ne 

marche que pour sécher les cours sont aussi des vieux cons qui 

ne chercher qu’à nous rabaisser en nous prenant pour des dé-

biles ignares. Au final, personne n’est parfait mais je remercie 

ceux qui ont le mérite de s’interroger sur le monde actuel, leur 

mode de vie et leur mode de consommation  et de s’y adapter. » 

Le folklore belge? 
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Au final, on parle juste climat 
Nous revoilà donc après ce petit pamphlet pour le climat  écrit vite 

fait dans le train avant d’aller au ski vendredi passé. J’avouerai qu’il a 

légèrement été écrit avec ma joie de vivre quotidienne et beaucoup 

de sel mais  cela ne cache en rien le fond de ma pensée. En effet, ce 

n’est pas en critiquant à tout va caché derrière son écran d’ordinateur 

(qu’on change chaque année et qui est fabriqué avec des métaux 

rares comme le lithium) que le monde va aller mieux.  

Et même qui sommes nous pour critiquer alors que de notre côté, 

nous ne faisons rien? Il y a de la redite dans mes propos, excusez-moi, 

mais je n’en peux plus de cette petitesse d’esprit dont font part cer-

taines personnes. 

Je finirai par fournir une petite liste qui indique le nombre de litres 

d’eau consommés par kg de … produit afin de vous faire réfléchir 

(promis on parlera un peu plus folklore semaine prochaine) :  

13.500 litres d'eau pour 1 kg de viande de bœuf ;         

5.263 litres d'eau pour 1 kg de coton ;        

5.000 litres d'eau pour 1 kg de riz inondé ;          

900 litres d'eau pour 1 kg de soja ;           

590 litres d'eau pour 1 kg de pomme de terre ;                

590 litres d'eau pour 1 kg de blé ;           

524 litres d'eau pour 1 kg d'orge ;           

454 litres d'eau pour 1 kg de maïs grain ;          

346 litres d'eau pour 1 kg de banane ;           

238 litres d'eau pour 1 kg de maïs ensilage ;            

25 litres d'eau pour 1 litre de bière. 

Conclusion : arrêtez tout et buvez de la bière ! (ou de l’eau car 1 litre 

d’eau produit 1 litre d’eau et ça, c’est dingue !)                     
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Le carnaval de Malmedy 
Nous commencerons cette semaine par une petite ville perdue au fin 

fond de la Wallonie, à savoir : Malmedy et son traditionnel carnaval 

(qui fête cette année ses 561e bougies. Vous l’aurez compris, ce carna-

val qui se déroule les 3 jours précédent mardi gras, est une longue et 

vieille tradition. Il est plus connu sous le nom de Cwarmê de Malmedy.  

Pendant les deux ou trois mois avant le carnaval, les sociétés musi-

cales répètent les nouvelles marches, écrites en fonction du thème 

choisi, les couturières confectionnent de nouveaux costumes et les 

deux chorales d’hommes préparent leurs comédies satiriques narrant 

les mésaventures des malmédiens qui seront présentées sur des 

scènes ambulantes le lundi après-midi.   

Entre le « sôté » (le nain), la « Djoupsène » (l’Égyptienne), le « véheû 

» (le putois), « Grosse-Police » (qui ouvre le carnaval), le « sâvadje 

» (le sauvage), la « haguette », qui est brûlée sur le grand bûcher au 

terme de la fête, ce carnaval est sans aucun doute l’un des plus riches 

en personnages traditionnels de toute la Wallonie. On y apprécie éga-

lement les parties dansantes organisées dans tous les cafés de la ville. 

Il est à noter que toutes les manifestations du Cwarmê se déroulent 

en wallon, langage auquel les malmédiens sont plus que jamais atta-

chés.   

Il est à noter que l’originalité du Cwarmê ne se situe pas qu’au point 

de vue visuel. Un aspect absolument particulier qui frappera et éton-

nera le visiteur qui vivra le Cwarmê pour la première fois est la spécifi-

cité absolue de sa musique. Ils ont aussi de nombreux masques tradi-

tionnels et un plat unique qui se prépare à l’avance : la salade russe ! 

Source inspirante : http://www.malmedy-tourisme.be/fr/ 
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Journée typique à l’appart gnaule 
11:02 ivan revient à l'appart  

11:05 on range  

11:06 on rebranche le fut  

11:06 tout le monde bois des choppes sauf Denis qui boit de la somersby  

11:45 on va chercher les baguettes  

12:06 Furt se réveille  

12:09 Furt prend une douche  

12:15 l'appart est toujours dégueu mais les gens arrivent  

12:16 on se bute  

12:26 felix le bleu fait un tritouf  

12:28 adri fait un tritouf (le bleu hein, pas Furt)  

12:31 on force ottilie à faire un tritouf, Breels la grosse pédale veut pas  

12:45 elle a fini  

13:40 jd fait un déjeuner en paix  

14:49 Coucou snoch  

15:04 les vieux arrivent  

16:34 Sylvain dort  

17:03 on découvre que furt sait faire des tresses  

17:31 j'ai toujours pas vomi, mais c'est pas passé loin  

17:36 Irène arrive  

17:37 elle insulte Denis Il mérite  

17:39 Denis démarre pour boire ses 14 bières d'anniversaire pour ses 14 ans 

17:39 John tient la casserole  

17:41 Denis vomit à côté de la casserole cad sur mes jambes  

17:43 échec, il n'en a bu que 5  

17:45 il y a un demi cm de choppes sur le sol  

17:48 Frunch essaye de draguer Laure  

17:52 il y a beaucoup de monde  

18:25 Denis va faire dodo  

18:58 Ivan dort  

21:56 Furt prend une demoiselle dans ses bras, mais sa crush l'a vu  

22:02 La crush est partie  

22:39 quelqu’un fait un bisou sur un pénis pour 10€  



11 

 

Tuesday’s meme 
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Orphelins du bus du ski, 
On ne va pas se mentir j’avais écrit pour le concours un article 

tout peaufiné tout bien afin de complexer/rabaisser/insulter lors de 

rares écarts les 2 seuls juges dudit concours – stratégie audacieuse s’il 

en est (La qualité d’audace n’est pas transitive d’une action à une anti-

cipation, arrêtez vos conneries.). Mais plutôt, tels nos collègues tant 

appréciés de la RTBF (NON…), je prends la plume pour dénoncer le 

calvaire vécu dans la neige samedi en écrivant cet article dont l’encre 

sera la haine et la consternation (Si votre lecture se fait sur un texte 

imprimé à l’encre classique, c’est que ma cartouche de haine était in-

compatible avec l’imprimante, soyez sûrs qu’elle aura été le cas 

échéant déchargée dans la tronche des responsables). Pour décrire 

brièvement le problème concret qui se pose le dernier jour du ski à 

ceux qui s’étonneraient : vous êtes jetés dans le froid inhérent à la sta-

tion de ski et ces connards de capitalistes « frouzes » suceurs d’argent 

de touristes antipathiques (Appellation d’origine contrôlée, tout droits 

à qui s’y accorde) ont parvenu à faire en sorte que toute source de 

chaleur et d’abri va se payer le prix fort (après moult études de mar-

chés c’est en moyenne 8 euros/h). Et de l’argent bah il t’en reste plus 

parce que t’as payé ton ski entre 300 et 700 balles. Pour vous dire à 

quel point le problème est sérieux, il y a eu dans d’autres groupes que 

ceux du CI des cas d’hypothermie, je souhaite sincèrement un prompt 

rétablissement à ces victimes (J’utilise même un de mes renvois humo-

ristiques pour dire que : non, ça n’est pas marrant et oui je suis sin-

cère). 

Cela dit, pour ne pas en arriver dans une situation similaire à une solu-

tion aussi extrême, en tout cas pas extrême pour vous ou moins, du-

rant la journée j’ai eu l’occasion de laisser courir mon imagination dé-

bordante, et poussée par mes instincts de survie les plus primaires de 

résistance au froid, le résultat fut prolifique :  
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Lisez ! 
1 ère solution : J’avoue que celle-là m’est venue alors que je n’avais 

pas si froid et que mon forfait chaleur était encore valable. Il s’agit 

tout simplement de péter la jambe d’un ami – Damier – et de consen-

tir en grand seigneur à échanger votre place du bus avec celle qu’il 

avait dans une voiture, devenue trop étroite à cause de la douleur et 

du plâtre. L’avantage est que vous pourrez faire un peu de mal à un 

ami, au fond on a toujours une forme légère de sadisme latent et, 

combiné à la frustration du dernier jour, la sensation de défoulement 

est exquise. Le fait qu’il s’agisse d’un ami sert 1) à ce que vous preniez 

la place dans la voiture et pas quelqu’un d’autre, 2) si c’est un vrai 

pote vous en rirez bien avec vos autres potes et 3) étant un ami il de-

vra obligatoirement vous pardonner. En bonus il ne pourra pas poster 

de photo vous narguant dans la voiture alors que vous luttez désespé-

rément pour votre vie. De loin une de nos solutions les plus recom-

mandées et saluées. (D’aucun pourrait croire que la technique s’ap-

plique à n’importe quel ami repartant en voiture mais ce serait com-

prendre à l’exact opposé toute la pertinence de la solution proposée) 

2ème solution : Là encore je n’étais pas totalement transi de froid 

quand l’idée me vint mais mon cerveau reptilien fonctionnant à plein 

régime influençait mes réflexions ; et quitte à vivre dans le froid 

comme des bêtes me dis-je, autant se réchauffer comme telles. Pour 

ceux qui me connaissent personnellement vous savez que mon hiber-

nation se termine avec le dernier examen, je parle donc évidemment 

de l’alternative salace que vous imaginiez tous immédiatement, la cé-

lébrissime orgie des montagnes. Point besoin de plus d’explications, 

cette élégante solution tire profit de la chaleur humaine et demeure 

préférable à se pisser dans ses propres (Vous êtes immondes) mains. 

Solution définitivement sympathique en bonne compagnie, ce qui 

était mon cas (ceci est une tentative maladroite de compliment, ap-

préciez-juste).  
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Orphelins du bus du ski, 
3ème solution : On sent déjà que le froid et l’outrance ont grandi en 

mon cœur. C’est le moment d’utiliser cette outrance pour faire un ou-

trage afin de vous offrir un abri chaud gratuit. Simulez une bonne 

vieille ivresse sur la voie publique, je sais que vous serez doués bande 

de pm.  

Mais toute la subtilité réside tout de même dans le fait de n’avoir que 

très peu d’alcool dans le sang, pour pouvoir partir du poste de police 

au moment opportun et avoir le bus miraculeusement arrivé. Dès lors 

prudence aux excès de zèle. Il s’avère que le vol d’affaires à Tagnon 

pendant la semaine permet également de gagner du temps au com-

missariat lorsque vous les rapportez prétendant les avoir trouvées et 

passant pour un héros aux yeux du concerné.  

Et si la gloire vous monte à la tête, vous passerez une nouvelle fois 

pour un héros aux yeux de tous en racontant la vérité, il faudra peut-

être courir vite ensuite mais qu’importe, vous êtes le héros dont le CI a 

besoin (*batmanthemesong*). 

4ème solution : Ultime alternative au froid, ce qui est d’autant para-

doxal qu’elle est plus efficace appliquée tôt, cette solution s’apparente 

à la première mais marche sans amis (ce qui n’est pas étonnant si vous 

vous amusez à les violenter). Contactez vos parents et votre mutuelle, 

puis blessez-vous de la manière la plus ingénieuse possible ; pas trop 

de douleur ou séquelles, pas trop compliqué à faire soi-même et re-

tour rapide garanti.  

Par exemple si vous disposez d’une stratégique allergie mortelle aux 

cacahuètes, rien de plus simple que de mettre le plan en marche, bien 

que les complications soient plus hasardeuses et que la mort reste bof. 

D’ailleurs le suicide constitue ici le paroxysme de la blessure auto-

infligée pas rentable dans notre situation (et dans toutes ?), en effet 

s’il a pu sembler tentant en plein désespoir non seulement il s’écarte 

du but initial de survie mais en plus il pourrait avoir un effet contre-
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Lisez ! (BIS) 
productif ; qui vous dit que la mort protège du froid ? Si ça se trouve 

ça n’est qu’un engourdissement éternel par le froid de plus en plus 

intense vous dispersant dans le néant glacial de l’univers (Bonne jour-

née  ).  

Voilà pour les meilleures et principales solutions gratuites et efficaces, 

il en existe évidemment d’autres moins rentable comme le vol d’une 

voiture (risque d’accident lors de poursuites diverses), le vol tout 

court (mais je crains qu’il ne s’agisse que d’une particularité génétique 

personnelle) ou même l’invention d’un télé-transporteur à la Mc 

Gyver (vous allez tomber pour plagiat). Mais surtout ! N’oubliez pas !  

Tout ce temps que vous croyez perdu fait toujours partie des va-

cances, des supers instants de vacances où vous avez froid et où vous 

feriez n’importe quoi pour vous distraire. Ca sera toujours mieux que 

vos vacances d’il y a un mois où vous aviez chauds et où vous auriez 

fait n’importe quoi pour vous distraire.  

The end !  

 

Merci à Gérard pour cet article plein de cynisme et d’humour 

décalé. Il est celui qui a remporté le concours du ski et peut dès 

lors venir réclamer au bar du ci ses 2 spéciales tant méritées ! Et 

quelle fin mes amis !! Digne d’un roman de Marc Levy. J’en ai la 

larme à l’œil... 

Sinon, pas de concours cette semaine, vos vice-infos préférés 

sont exsangues  après ce ski de folie et n’ont plus le sou pour 

vous offrir une délicieuse spéciale. 
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Le Théâtre Universitaire de Louvain (TUL) organise la XIXe édition 

de l’Universatil pendant tout le mois de février à la Salmigondis. 

Tu ne connais pas ? C’est simple : 4 semaines, 4 pièces mises en 

scène et jouées essentiellement par des étudiants mais pas que, 

tous sont amateurs et beaucoup trop motivés pour vous propo-

ser une ambiance de folie de S1 à S4  (du 04/02 au 01/03). 

 Non seulement, il y aura de superbes pièces, des originales 

comme des adaptations, mais aussi un bar à spéciales à prix très 

démocratiques ainsi que des after-soirées animées par d’autres 

kaps. Les préventes sont disponibles au Furet de Nord et sur 

notre billetterie en ligne pour 5 euros (prix étudiant).  

Plus d’infos sur la page facebook de l’événement et sur notre site 

(tarifs, réservations, programme, …). N’hésite pas à passer !  

Festival Universatil dès la S1 
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De comitaard van de week 
Prénom : Inès 

Nom : Winand 

Age : 22 

Surnom : Légume, Irène 

Poste :  Vice-Bac 

Poids : 

Taille :  

Sexe : Chou-fleur 

 

Après une longue absence, revoici le comitard de la semaine les 

potos ! Et cette semaine nous allons parler de celle qui organise 

les drink pour que vous puissiez vous buter alors que c’est l’EPL 

qui paie, notre amie Inès ! 

Irène est loin d’être une inconnue du CI. Après deux années au 

CCII, elle a décidé de se lancer un nouveau challenge de vie dans 

le plus grand cercle de l’univers. Elle a cependant pu compléte-

ment cheaté le game en se choppant une chambre de 2ème an-

née directement au lieu de devoir passer par la case « chambre 

du chien » (on dort pas direct au dessus du bar avec vue sur l’en-

trée nouuuus). Mais était-ce un si bon choix ? Selon certains ha-

bitant le même étage qu’elle, il semblerait que sa mezzanine 

soit… branlante ? Enfin bref, elle a de la chance ! 
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Comitarda 
Sinon, Inès s’est lancée dans un Master KIMA, ce qui fait qu’elle 

va travailler dans une usine pour produire du plastique, une 

chose qui la faisait kiffer particulièrement puisque Légume ado-

rait la pollution ! C’est également pour ça qu’elle était exclusive-

ment carnivore (que de la viande rouge, la blanche ça pollue pas 

assez) et ne roulait que dans des grosses voitures. Vous l’aurez 

compris, Inès et la planète, c’était une grande histoire d’amour. 

Mais depuis, elle s’est repentie. Et pas qu’un peu… Irène ne 

bouffe que du foin bordel de merde !! Et vu que comme indiqué 

plus haut, elle est devenue interne et donc prépare une fois la 

bouffe sur la semaine, elle nous force à brouter du gazon !! Au-

tant quand elle nous force à faire des trucs pour notre planète 

genre prendre des tupperware pour aller chercher des sushis, 

mais de là à nous forcer à manger de l’herbe...Elle l’aime telle-

ment cette Terre qu’elle aurait demandé à une certaine Char-

lotte quelques conseils carottiques. 

Irène a, comme nous tous, eu sa petite 

époque kikoolol. On passe par une 

page facebook « POUR TOUT CEUX QUI 

TROUVENT QUE INES WINAND EST UNIQUE ! 

<3 », et un classico,  

si vous voulez quelques photos comme 

celle ci-contre, n’hésitez pas à visiter 

son sKyííbL00gG à l’adresse suivante : 

https://inseli97.skyrock.com/  

Bisous et à très vite ! 
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Jeu à boire : Boobs 
Hello les amateurs de jeux de boissons typiquement houblonnées ! 

Cette semaine, on vous fait découvrir un jeu dont on a appris l’exis-

tence la semaine dernière au ski. On remercie la team boobs de nous 

avoir transmis leur savoir et pour toutes les parties endiablées avec 

Dada, Max et Laclaque durant le ski ! 

Le Boobs se joue à 2 équipes d’au moins deux personnes. Les équipes 

sont disposées en X comme sur l’image ci-dessous. 

Les numéros représentent 

les joueurs des deux équipes. 

Le principe est simple : 

chaque équipe a une balle de 

ping-pong, et les deux 

équipes jouent simultané-

ment. Un des deux joueurs 

fait un rebond sur la table, et 

l’autre fait un contrôle poitrine pour réussir à mettre la balle dans un 

des verres. Si la balle tombe dans le verre, le jeu de l’équipe adverse 

s’arrête le temps de l’affond du verre (en criant STOP), tandis que 

l’équipe qui a mis la balle dedans peut continuer à jouer (l’un après 

l’autre en récupérant la balle lancée). Le jeu est fini lorsque les 6 

verres d’une des deux équipes ont été bus. 

Ca peut paraître simple, mais c’est pas si facile ! Tout se joue dans le 

rebond, mais avoir d’énormes pectoraux comme les nôtres peut aider. 

See you next week pour un autre jeu ! 
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Blagues sur le milieu médical 
Un type sort de chez le docteur et monte dans l'ascenseur. Il 

marmonne  

- Gémeaux...Balance...  

Il appuie sur le bouton. 

- Bélier...Scorpion... 

Baah, je ne me rappelle plus ! 

Il remonte chez le docteur et lui demande :  

- Docteur, c'était quoi, déjà ? 

- Cancer.  

 

- Docteur, je ne comprendra pas... A chaque fois que je bois un 

café, j'ai horriblement mal à l'œil droit. 

- Vous êtes droitière, Madame ? 

- Euh...Oui.  

- Alors ce n'est pas bien grave. La prochaine fois que vous 

boirez du café, enlevez simplement la petite cuillère ! 

 

Le docteur à son patient :  

- Vous êtes atteint d’une maladie très rare. Je vais vous mettre 

en isolement total, avec un régime de pizzas et de crêpes.  

- Et vous pensez que ce régime va me guérir de ma maladie ?  

- Non, mais ce sont les seuls aliments que l’on puisse glisser 

sous la porte.  
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Suite 
Un chirurgien amène sa voiture dans un garage. 

Le mécanicien est très occupé à changer une culasse, et le chi-

rurgien commence à s'impatienter. Tout à coup, le mécanicien 

crie du fond du garage :  

- Toubib, je peux vous poser une question ? 

Le chirurgien un peu surpris, se dirige vers lui. 

Le mécanicien se lève fièrement, s’essuie les mains et de-

mande :  

- Alors toubib, regardez ce moteur. J’ai ouvert son cœur, retiré 

les soupapes, les ai ré-usinées et remontées... résultat ça fonc-

tionne comme si c’était neuf. Alors, comment se fait-il que je 

reçoive une misère en fin de mois et vous une fortune alors que 

vous et moi faisons pratiquement le même boulot ! 

Le chirurgien reste silencieux, puis en souriant se penche vers le 

mécanicien et lui murmure :  

- Essayez donc de le faire pendant que le moteur tourne...  

Un mari rentre d’une visite médicale et dit à sa femme que le 

docteur aurait besoin d’un échantillon d’urine et de selles. 

- Facile, dit sa femme. Tu n’as qu’à lui donner un de tes 

caleçons.  

Une personne va à la pharmacie et demande au pharmacien: 

- Je voudrais de l'acide acétylsalycilique. 

- Ah! vous voulez dire de l'aspirine. 

- Ben oui, j'ai toujours eu de la difficulté à me rappeler du nom ! 



Une Blague? 

Un message à faire passer? 

Un ragot à dénoncer ? 

Un événement à raconter? 

Ou tout simplement envie de faire un 

peu de grabuge pas cher ? 

>>>     cisalop@gmail.com     <<< 


